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DONNER EN SE DONNANT SOI-MÊME 

Riches sont les pauvres, 

pauvres parfois les riches. 

Et moi, où Tu me situes mon Dieu ? 

Trop riche en biens ? 

Riche en don de soi ? 

Pauvre en générosité ? 

Dur de savoir où on est. 

  

Dans les textes d'aujourd'hui, 

Tu mets en avant  

la générosité toute simple. 

Celle de deux pauvres veuves, 

qui ont l'impression de faire peu, 

mais qui regardent l'autre avant soi. 

  

C'est cela que Tu nous demandes : 

Mettre l'autre avant soi, 

ou au moins au même plan que soi. 

Ne pas nous donner  

une conscience tranquille 

en mettant une pièce dans la corbeille 

Mais en donnant de notre indigence, 

comme les veuves. 

  

Dans ces moments de pré campagne, 

on entend trop de condamnations, 

d'idées toutes faites, 

où les pauvres seraient riches  

de leurs allocations, 

prises injustement sur les riches. 

On défend trop de ses propres intérêts. 

  

Toi, Tu dis « Heureux les pauvres », 

Tu Te fais pauvre Toi-même, 

le plus pauvre de tous qui sacrifie sa vie. 

On ne le voit pas toujours, 

juste en ouvrant la porte de chez soi, 

mais ce que Tu as pu faire pour nous, 

Tu l'as fait. 

C'est le signe de Ta miséricorde. 

Comme cette veuve, 

Tu n'as pas mesuré ton don.  

En donnant, Tu t�es donné ! 

Aide-nous à voir la misère 

autour de nous, 

Et à ne pas donner que du superflu.  

Le 14 novembre 2021 de 9h30 à 16h00 au Centre diocésain : Journée diocésaine des 

Servants d�autel. 

Inscriptions chez Frédérique GUTKNECHT et Jean-Pierre CEDOZ 
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ACTEURS DE TA MISÉRICORDE 
 

La télévision nous offre un secours 
pour venir à bout de l'ennui, 
pour éponger la fatigue, 
nous distraire un peu. 
  
Mais arrive le moment des informations, 
et ce n'est pas très rigolo, 
Des guerres, des trahisons, 
des deuils, des faillites, 
des pauvretés, des séparations,  
des maladies, des anéantissements. 
  
Non, non, le monde n'est pas bien beau 
et le constater ne nous avance à rien. 
  
Alors, nous détournant  
De ce secours trompeur, 
nous nous tournons  
vers le secours catholique, 
dont c'est la journée ce Dimanche, 
Journée Mondiale des pauvres. 
  
Et là, nous découvrons Ta main,  
Dieu de Miséricorde. 
Nous découvrons Ta main  
qui est celle des hommes. 
Le monde, avec le secours catholique, 

mais aussi avec d’autres associations, 
catholiques ou non,  
est rempli d'actes solidaires. 
Ici, on donne à manger, 
là, on offre du logement, 
là, on collecte des vêtements, 
ici, on organise un voyage, 
là, une journée solidarité. 
  
Et le moral nous revient un peu, 
et peut-être le Tien aussi, 
parce qu'on peut constater 
que le fond du cœur humain est bon. 
  
C'est Toi qui a mis en route  
ces élans de solidarité, 
ces hommes et ces femmes  
donnant leur temps 
pour que d'autres sortent de la misère. 
Donne les moyens aux associations  
de prendre soin de leurs frères 
et donne à chacun de nous 
d'être acteur et témoin 
de Ta Miséricorde, 
de Ta Bienveillance, 
de Ta Tendresse pour chacun de nous. 
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AVENT, ATTENTE 
 

J'attends, dit l'empereur Auguste, 
le résultat du recensement. 
J'ai hâte de savoir  
le nombre de mes sujets. 
 
J'attends, dit Joseph 
de trouver un logement 
pour ma famille qui va s'agrandir. 
 
J'attends, dit Marie, 
avec un peu d'angoisse,  
mais beaucoup d'espoir, 
de mettre au monde le Roi du monde. 
 
J'attends, dit le berger, 
de voir l'Agneau de Dieu  
et d'en parler aux autres. 
 

J'attends, dit le mouton, 
de connaître ce fameux berger  
que Dieu envoie 
pour les hommes. 
 
J'attends, dit l'Ange, 
de chanter à Dieu : ''Gloire !'' 
et d'annoncer aux hommes :  
''Bonne Nouvelle !'' 
 
J'attends, dit Jésus, 
de voir se rassembler  
en une seule famille 
l'empereur et le berger, 
l'homme et la femme, 
l'ange et la bête : 
 
Avent, Dieu nous attend ! 

 
 

�

�������	�
����
	���	�
�
�����	���������	��	����
	�� 



�

AVENT, PRÉPAREZ LE CHEMIN ! 
 

La bougie du veilleur est allumée ! 
Bien sûr, elle sera utile  
pour guider notre invité, 
ce Dieu qui vient chez nous  
et qui nous cherche, 
elle sera utile pour nous aider à voir 
clair, 
à penser à celui qui vient,  
à ne pas l'oublier. 
  
Mais est-ce suffisant ? 
Ça met en prière, c'est sûr, 
pas en mouvement ! 
  
Tu nous demandes d'aller plus loin, 
de PREPARER ! 
Pas préparer les guirlandes et le sa-
pin, 
la crèche et le petit Jésus en bois, 
non, ça ne suffit pas... 
  
Tu nous demandes  
de préparer le chemin du Seigneur 
et même de rendre droits ses sen-
tiers. 
En gros, de faciliter ton arrivée. 
Ça veut dire quoi ? 
  
Peut-être lutter pour plus de justice, 
afin que Tu puisses rencontrer  
les plus faibles, 
Peut-être lutter pour plus de Paix, 

Toi qui veux  
la réconciliation des ennemis, 
Peut-être accueillir les blessés de la 
vie, 
Toi qui nous montres  
un bon samaritain à l’œuvre. 
  
Peut-être t'annoncer et parler de Toi, 
puisque Tu l'as demandé à tes dis-
ciples 
et que Tu nous invites à aller à ta 
vigne. 
Peut-être combler les ravins  
de l'indifférence, 
les abîmes entre richesses et pauvre-
tés, 
l'inégalité des chances devant la ma-
ladie. 
  
Oui, Tu nous demandes  
plus qu'une préparation matérielle, 
Tu nous demandes d'être des guet-
teurs, 
des guetteurs qui y croient, 
des compagnons de ta route  
déjà dans leurs starting-blocks. 
Oui, je veux préparer avec Toi, 
mets-moi tout de suite debout ! 
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NE SOYEZ PAS INQUIETS ! 

C’est vraiment  dur, Seigneur ! 

Comment ne pas être inquiets  

dans un contexte morose, 

dans une période de crise sanitaire ? 

Oui, on attend des jours meilleurs, 

et ces jours sont trop rares. 

  

Il arrive parfois pourtant  

que tout le monde saute de joie 

pour un événement ou un autre, 

l'équipe de France qui se qualifie  

pour la coupe du monde 

nous fait sortir dans les rues. 

Mais l'enthousiasme retombe vite 

et l'effervescence due aux achats de Noël 

laisse parfois un vide après les fêtes... 

  

Alors ? 

Qui peut nous donner une joie durable  

et nous aider à pousser des cris de joie ? 

Qui va affermir les mains qui défaillent ? 

Qui va illuminer le visage de chacun, 

c'est-à-dire de TOUS, absolument tous ? 

  

Sans doute pas les promesses électorales,  

un club de sport, un commerce, 

mais Toi, Dieu, qui viens chez nous, 

qui partages tout avec nous, 

qui nous donnes la Paix  

pourvu que nous suivions ton chemin. 

  

Oui, réjouissons-nous durablement, 

car le Seigneur s'intéresse à nos vies, 

et finalement je me demande 

si ce n'est pas Lui qui trace nos chemins, 

qui nous invite à les suivre 

et qui nous dit avec Saint Paul : 

« Le Seigneur est proche. 

Ne soyez inquiets de rien. » 
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TU ES BÉNIE ENTRE LES FEMMES 
 

C'est à Toi que je m'adresse aujourd'hui, 
pour que tu m'aides à dire Oui 
à la venue de Dieu en moi, 
à la venue de Dieu au monde. 
  
On a pu croire que c'était facile pour toi, 
de dire oui à Dieu, 
que tu n'avais pas le choix, 
que l'Esprit saint agissait en toi 
comme un magicien. 
  
Mais il a fallu faire confiance, 
négocier avec Joseph, 
accepter l'inattendu 
Donne-moi cette confiance. 
  
Il a fallu déménager, 
partir de Galilée en Judée 
pour cause de recensement, 
avec ce poids fragile de la vie. 
Donne-nous ton courage 

  
Il a fallu accepter la vie dure, 
le manque d'accueil des aubergistes, 
le manque de place dans les hôtels, 
la paille et le dénuement. 
Donne-nous ta simplicité, 
ton adaptation aux aléas de la vie 
  
C'est sur la paille et entre les bergers, 
que tu as mis au monde ton Fils, 
cette paille fragile  
mais à la couleur de l'or. 
  
C'est sur la paille de nos vies, 
à la fois belles et fragiles, 
que tu nous Le donnes encore aujourd'hui 
  
Que nos crèches ne soient pas simplement 
des objets d'exposition, 
mais des lieux d'accueil, 
au même titre que nos cœurs 
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SI TU N’ÉTAIS PAS NÉ 
 

Si tu n’étais pas né, 
On n’aurait pas de crèche 
Pas d’illuminations. 
Peut-être une autre fête 
Pour offrir nos cadeaux. 
Pas de petit Jésus 
Sur la paille endormi. 
Serait-ce grave ? 
 
Si tu n’étais pas né, 
Notre Dieu serait loin 
Tout là-haut dans les cieux 
Sans partager nos vies 
Et nos petits soucis. 
Nous écouterait-il ? 
Je l’espère quand même. 
 
Si tu n’étais pas né, 
Nos aînés n’attendraient pas  
Au fond de nos Ehpads 
Tous ses petits enfants 
Pour mettre un peu de joie 
Dans leurs cœurs bien usés. 
 
Si tu n’étais pas né, 
Tous les espoirs des chercheurs 

Pour nous sortir de la crise sanitaire 
Pourraient bien se révéler vains. 
 
Si tu n’étais pas né, 
Tous les espoirs de paix 
Pourraient bien s’échapper 
Des têtes encombrées 
De querelles sans fin. 
 
Si tu n’étais pas né, 
Comment je gérerais  
Tous mes petits problèmes 
Sans savoir que tu m’aimes 
Et que tu as vécu 
Les mêmes et un peu plus… 
 
Mais je sais, Tu es né, 
Et c’est là l’essentiel 
Et le Ciel  
s’en réjouit 
Et le Ciel 
S’ouvre tout grand 
Pour nous faciliter la route 
Malgré nos doutes 
Depuis notre émerveillement 
Jusqu’à notre Éternité 
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